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d'abord l'inclinaison le chaque line, c'est-à-dire l'angle qu'elle méconnaît cette vérité, c'est qu'on appelle histoire naturelle
fait soit avec la vertiCale, soit avec lhorizontale, puiia longueur toute autre chose que l'observation des faits qui sont à la portée
teitive de chacune de ces lignes d'un L'fimt L'idée qu'on ie fait <n général de cette science

Pour faire apprécier A liotre élève l'inclinaison des lignes, nous provient de nos cours académiques, de nos traités, lequels la
lii 'eroîîs tenir sa régle A bras tenu dtill:s iu ie osi tion horizon- coi sidtèrcnt sous in point de vue 4ystém a4 pie et cn exposent
tale ou verticale, en regardant d'utoi l seulement, de manière å surtout les lois générales, les class inos. 'ais le petit enfant
ce qu'elle lui paraisse rencontrer la ligne dont il veut mesurer n'a encore ni idées a généraliser, ni faits a classer; pour lui
l'iclîinaison oette ligne lfrmera ave la règle un angle qu'il tout est nouveau, tout excite sa curiosité; tout contribue à son
'gira d'apprécier; or on se rappelle qiue notre élève a été habitué( instruction. Ausi la iméthode élénentaire pour enseigner 1lhis-

A cet exercice, il lui sera done facile du desAiner sa ligne sur soi toire naturelle n a-t-elle aucun rapport avec la mrehe n usage
papier en ld donnant l'obliquité convenable. dans is colléges; car elle est toute snqple, elle consiste a mettre

Pour lui faire reconnaître la longueur relative des lignes l'enitnt en contact avec la nature, A lui appreudre :\ l'interroger
nous lui ferons tenir sa règle de la même manière, en la plaçant et A <couter ses réponses. li la nature seule est le minaître, et
de telle sorte qu'elle paraisse coincider avec la plus petite des l'enfant connait sot langage I que l'instituteur done ne cherelbe
lignes i comparer. Quand l'extrémité de la règle piaraitra coin- point A se placer entre eux; qu'il se borne a diriger les re-
cider avec l'unïe des extréiités de la ligne, l'élève fera mouvoir cherches de son élève, et A lui fire conserver avec ordre les
fon doigt sur la règle jusqu'à ce qu'il paraise coincider avec résultats auxquels il est parvenu.
'autre extréiité de la même ligne. La longueur ainsi trouvée En procédant ainsi, oun se convaincra bientôt que l'histoire

sur la règle sera portée de la même manière; sur l'autre ligne à naturelle est vraiment li scieince des enfimiit.s, et l'On trouvera
coniparer, et le problètine sera réduit i trouver le rapport entre pour eux d:ans cette étude plusieurs résultats inportants.
deux lignes superposées, ce que nos élèves ont appris par le Et d'abord, elle fournit des matri:aux riches et virés aux
rapport des formes. Il est e.entiel que pour ce inesurage, exeices dintuition et de langage ; elle donne à l'enfant, avec le
l'élève tienne toujours sa règle A bras tendu, tifii qu'elle soit goût et le talent de l'observation, un inotif d'intérêt intellectuel
toujours A la même distance de son ocil. pour chacune de ses proinenades ; elle le prépare à une étude

Les deux opérations qfue nous Venons de décrire suffisent A attrayante de la géographie phyiqie ; elle réuuit une foule de
l'élève pour dessiner d'après nature; mais nous ne devons pas notions applicables aux besoins de l'houmue. Mais elle présente
nous borner à lui fournir un mnoyen purement mécanilue, il faut encore une importance bien plus relevée dans l'influence morale
encore qu'il connaisse la perspective par s règles. L'instituteur qu'elle peut exercer.
fera donte constater A son élève les diver-es rtes de l pr L'étude <le l'histoire naturelle habitue l'homue à sortir de lui-
spective linéaire au moyen des deux opérations qu'il sait effectuer, inîune, de ses p:îssions, de ses intéréts matériels et inimediats
et ainsi il lui déuiontrera ces règles d'une inanière expérinientale. pour s'occuper des oeuvres de Dlciu considérées ci elles-mêmes

nI considérant la perspective connme une braicle des iithé c'est-à-dire dle leur beauté, de leur ordre, de la destination de
matiques, ou lourrait rejeter les démonstrations expériientales. cli 1ue artie, du but le chaque lui ; en titi mot pour étudier dans
Mais oi est bien forcé de les admettre en phIysi'iuc, et -cest à la ses effets la sagesse di Créateur. , ln (e occupation dans huiginelle
physique que se rattachera Inainteniant pour noes életu lt de de l'ho ue s'oublie li-nime potr u jouis: ne intelletiWelle
la perspective. Nous croyons done que ceux-ci, lorsqilauront étrau gère -à t<mlte pssion, est éînieuiet morisalite ; létude
suivi les exercices que nous indiquons, coimnaItroIt cette partie le l'histoire naturelle aurai(one par elle-uiîêîiîe déjà une lbeirense
le l'art dIi dessin aussi bien, avec niutant de certitude, qu'ils iniluence inoraliî sur l'enfant.Minis c'est mi devatt son îine
pourront la connaître plus tard, lorsque les rèles leur ci seront l'aiour et A hi reconnaissance ernvers le Créateur de tarit de
démontrées par les mathénatques imervilles, elle posera Une base olide à sa inoralité et à son

Le moyehi d'enseigncinent que nous venons d décrire était bonheur
celui de estloziil est naintenant pratiqué par un grand Elle dévelope aussi ci.ui le goût des beautés de la miature,
riormbre instituteurs niais nous anvotis cri devoir cin (lire quelques lae fculté de les sentir, et le puiser It Cette source abondante de
mots pour ceux îuuxquîels il serait encore iiconnu. Ce nioy%îeti a jouissances vives et pures <1îe Dieu a imises ù la portée de tous,
pour nous le grand mérite le uiiettre les leçons de perspective à la du pauvre alissi bien itre duli riche. mnais qIt'il fCatt savoir goûter.
portée de toutes les écoles priiîîaires, et d'aigmiîeiter ainsi, pour Enpin quand approchera l':ige de l'adolescee. uatil les passions
uit très grand otmbre d'écoliers l'utilité des exercices de desin les plus dlangereuses viendront épier ebaque heure le déicti'-
aux quels on les occupe, vrennent le voire élève polir l'entrainer dans une voie fimîeste,

)0ors e goût de l'histoire naturelle, qui devient très vif : cet,âge,K pourra reitplir ses loisirs, occuper ses penîsées, et le soustraire
ainsi à l'oisiveté, cause fréqueunte quoique secondaire de cette

P tt ill: No-rtoss ns scaN cEs inqas .S, iquiétude vague et curieuse qui précée ordinaireient les
passiols île hi jeunesse.

enfant dès la première année de son existerCe, prend plaisir Etn parlant des exercices d'intuition, inus avons djA reconui
A voir et A toueer les proluits si variés de la nature; c'est tantôt l'ordre qui en général doit présider aux observations le l'entiit
une tleur, tanttut unaniinal;qui aIttire ses reurs et <tii excite dans le vaste chatlup de l créat. Nous avons trouvé pour
ses cris de joie ; enfin l'histoire naturelle serait certaineinent sa point de départ l'eftiînt lui-même ; nous avotus vît qu'on doit
première étule, si pes Parents avaient le pouvoir et la volonté île desceidre l'éelllle des êtres orvaiét ant d'aborder le rè"nc
le seconider. Mais daus la plupart des familles n lie trouve per- inorganique. Cet ordre d'ailleurs nous est indigné par les gofals
otine qui veuille mettre quelque intérét à f.Iire connaitre A ii lit petit enlimt; c'est la vie surtout qui l'attire et l'intéresse, et

enfaut les organes d'uie fleur ou les meimbres d'i anin al, per- la vie aniimaIe le captive plutôt cimre et plus fort cien t que la
sonne surtout qui soit cin état de le bien faire. vie végétale. Cet ordre cependant, bien loin d'être pour le

Aussi qiel niécoînipto pour l'Einltmnt lorsque, après avoir trouvé m :ître une règle absohtue, naura <le valeur à ses yeux que conue
uin iisecte, il mrrivo trionphant le iniortrer à sa mère oit à sa indication géiérale pour l'ensemble de son cmseignement ; il it
bonne, et qu'au lie île voir sa t rouvaille admirée et d'obtenir craindra point île l'abandonnfer pour profiter île chaque occasion
quelqiue renseignemeîît iitéressant, il lie recueille que des ex- d'ofrir A l'observation le ses jeunes élèves un objet d'étude
pressions le dégoût et de terreur, lorsque souvent Mne il est vraimnent simple, attrayant et instructif'
grondé pour avoir touché celte rilainc báee oit raillé pour s'être L'enliint ne restera pas lon4gtenps occupé île l'examnen le son
arrté à des choies utd rio srveut à rie». propre corps; les atntiuix î1ui l'entourent ont dès soit berceau

Le goût des petit ;penoilts pur l'histoire naturelle suturait A attiré ses regards, ils seront le premier objet de sa curiosité, de
prouver combien cette étude couvient au premier iage; et si l'on so ittérêt et de ses itvestigatious,


